
                              Transmis par le sous-diacre Jean-Claude Hipeau :

                            Au pied de la Vierge de Penhors

Ma grand-mère, qui est bigoudène (Bretonne, France) et qui fut témoin oral de cette his-
toire, me l’a racontée maintes fois. Elle est simple et parlante. 
Juste au-dessus de la plage de Penhors (Finistère, France) se trouve une statue de la 
Vierge en granit qui regarde la mer et bénit les flots. Depuis des siècles, un pardon se 
déroule tous les ans, en septembre, à la chapelle qui se trouve à quelques pas de là. Et 
depuis des siècles les bigoudens lui rendent hommage et l’invoquent.

Or durant la guerre de 1939-45, la Bretagne fut envahie. Un détachement de la Wehr-
macht entreprit un jour de couper la tête de la statue et de la jeter au loin, à la mer. Le 
lendemain, stupeur, la mer avait ramené la tête sur le sable juste en face de la Vierge. 
Croyant à une fanfaronnade locale, les Allemands prirent la tête et partirent la rejeter à 
la mer, plus loin. Au deuxième matin, la mer avait encore ramené la tête au même 
endroit. De rage, ils partirent au large et la jetèrent à nouveau. Sûrs cette fois qu’elle ne 
reviendrait pas. Mais à l’aube, elle était là, au même endroit. 

Ils eurent si peur, qu’ils réparèrent aussitôt la statue. Depuis elle n’a plus jamais bougé. On
peut encore voir à la base de la tête une légère fissure, discrète.

Caroline HARDOUIN , pour « Marie de Nazareth ».              
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